
     Ce n’est pas tant la faim (la plupart se débrouillent) mais c’est le jour qui se 
coagule lorsque l’on a 20 ans et qu’on est en cage ; c’est la femme qui est partie, 
les enfants grandissant et les parents  vieillissant au-dehors ; c’est la maladie qui 
triomphe sans gloire puisqu’il n’y a point de soins ; et puis c’est l’ivresse de la 
liberté comme le bon vin qui est bu et dont nous ne pouvons parler si nous n’en 
avons jamais goûté ; enfin, c’est surtout l’obsession arc-boutée de ne mourir 
jamais dans ce bauge : ici la vie ne vaut pas plus que celle des moustiques qui 
infestent les eaux reptiles. 
      

ON DIRA : 
« Ce sont des voleurs, ce sont des menteurs, voire des assassins! » 

Or, il se fait que nous avons décidé de leur consacrer une bonne part de notre 
temps et de nos énergies! Francis a 15 mois. Il est en prison depuis treize mois. 
Quel est son crime? Sa maman a soigné son mari blessé à la suite d’un vol.  
Elles sont une centaine, ces mamans qui ont commis le « recel de malfaiteurs ». 
 
 

ON DIRA : 
« A quoi bon l’Afrique encore ? » ; « Demain tout est à refaire ! » 

Ceci est souvent vrai. C’est pourquoi nous avons projeté de ne refaire que ce que 
qui est à refaire : c à d, les soins pour tous et l’enseignement pour les ados. Ils 
le réclament furieusement ; ils sont enthousiastes et nous surprennent par leur 
naïveté et leur imagination. Un jour, ma fille s’arrête auprès d’un gars. On le dit 
fou car il parle avec les murs. 
- « Je suis seul au monde, lui a t’il confessé, et je n’ai trouvé que ce moyen là 
pour ne pas devenir fou. »  
Au hasard d’un regard, d’un geste ou d’une parole, nous pouvons parfois butter 
sur un destin ; alors, nous ne pouvons croire à tant de désespoir, à un passé si 
lourd pour une vie si courte. D’une jambe où a échoué une balle il y a 5 ans, 
suinte des larmes que les yeux ne versent plus. 
 
 

ON DIRA : 
La corruption… 

C’est pourquoi nous ne refaisons pas ce qui est à faire. Nous avons fait une 
cheminée pour les enfants et les femmes qui respiraient des gaz, la nuit, le jour, 
et devenaient aveugles. Aujourd’hui nous allons construire leurs sanitaires parce 
que… vous avez deviné. 
Nous nous engageons à ce que les dons arrivent sans intermédiaires à qui ceux-
là sont destinés.     
 
 

ON DIRA : 
« C’est une goutte d’eau dans l’océan ! » 

Qui a jamais demandé à une goutte d’eau de bousculer l’océan ? Toi, tu es un 
humain : si tu aides un seul autre être humain ; que prétendre de plus ? 
 
 

Un dernier mot : 
Nous donnons préséance aux enfants et aux adolescents, enfin aux femmes et 
aux innocents (très nombreux !).  


